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Les classements
des buteurs 

sur notre site
Les classements complets
des buteurs en P1, P2B et
P3B sont à retrouver sur

notre site
laprovince.sudinfo.be !

Qui est en tête ? © E.G.

En P4C, l’équipe de Salvatore Mar­
sala n’a pas dû  forcer  son  talent
pour venir à bout ce dimanche de
l’OC Ghlin (14e) avec un score sans
appel de 0­8. Si le plus beau but du
match  revient  à  Gwenael  Decot
pour sa frappe enroulée dans la lu­
carne, Steven Buet a été pour  sa
part  très efficace en claquant un
triplé.  Il  a  surtout permis à Bau­
dour  de  faire  le  plus  dur  en  ou­
vrant le score. « Je me suis retrouvé
tout seul face au gardien de but en
étant à la remontée d’un long bal­
lon  »,  commente  le  buteur  bau­
dourois. « Après, ce n’était pas le
but le plus compliqué à mettre. » 

L’attaquant  de  29  ans  a  faim  de
victoires, lui qui a connu une pre­
mière partie de  saison plus miti­
gée.  Il  avait  décidé  d’intégrer  le
noyau B du club afin de jouer avec
ses  potes.  «  Marco  Castronovo,
mon beau­frère, fait partie de l’ef­
fectif. Je n’avais jamais connu au­
tant de défaites auparavant. Je ne
trouvais plus de plaisir à m’expri­
mer avec la seconde équipe. Je n’ai
donc pas hésité à revenir avec les
A quand le staff me l’a demandé. »

« Notre place en P3 »
Salvatore Marsala est en  tout cas
ravi d’avoir retrouvé Steven Buet.
Ce dernier totalise sept réalisations
en trois rencontres. « Mon premier
but contre Thulin était important
car j’ai prouvé que je revenais en

force. » 
Baudour a les atouts pour se quali­
fier  pour  le  tour  final  avec  son
gros  collectif  ajouté  à  l’état  de

forme de son buteur. L’ASC est ac­
tuellement  cinquième  avec  trois
points  de  retard  sur  Flobecq,  le
troisième du classement. Les Bau­

dourois ne vont devoir rien laisser
jusqu’à la fin du championnat ré­
gulier car Naast B et surtout Bié­
vène B, qui compte un match de
moins,  sont  à  l’affût  avec  deux
unités de retard. « Nous entamons
la  partie  du  calendrier  plus  cos­
taude  »,  observe  Steven  Buet.  «
Notre équipe a selon moi sa place
en P3. Elle propose un plus beau
jeu,  par  rapport  à  ce  que  j’ai
connu auparavant. » Les protégés
de Salvatore Marsala ont déjà dé­
montré  qu’ils  pouvaient  rivaliser
avec n’importe qui. Ils ont notam­
ment réussi l’exploit, le 30 janvier
dernier, de s’imposer à Isières B, le
dauphin  de  Quévy­Genly.  Bau­
dour  a  d’ailleurs  fait  le  plein  de
points depuis la reprise.

GRÉGORY LEFRANCQ

Steven Buet cartonne à Baudour 
FOOTBALL - P4C

Buteur contre Ghlin, le N.22 a entamé la saison avec les B. © G.L.

L’attaquant de 29 ans fait un
retour remarqué dans le
noyau de l’ASC. 

L
a  mission  de  Steve  Pi­
schedda  fut  finalement
de  courte  durée,  mais
l’ex­adjoint  de  Dante

Brogno a eu le mérite de relever
un  défi  compliqué,  nouveau
pour lui, avec courage et impli­
cation. Si son travail ne mérite
pas  d’être  gommé  du  jour  au
lendemain, le coach ad intérim
fut abandonné par un vestiaire
qu’il ne contrôlait plus, comme
il l’a lui­même reconnu, allant
même  jusqu’à  rapporter  que
certains  joueurs  se  moquaient
totalement  du  sort  d’un  RFB
qu’ils  étaient  impatients  de
quitter  dès  l’été  prochain.
Boum !  Ce  dimanche  face  à
Knokke, pourtant, personne n’a
semblé  « s’en  foutre ».  Que  du
contraire,  le  collectif  était  au
centre des  intérêts d’un noyau
qui s’est investi. « Nous avons su
faire  abstraction  du  contexte
particulier  et  des  événements
des jours précédents », souligne
Melvin  Renquin,  le  médian.
« Pour  réaliser  un  match  plein
et concrétiser nos occasions, ce
que nous ne  sommes pas  tou­
jours parvenus à faire cette sai­
son. Nous avons également gar­
dé le zéro, avec un peu de réus­
site  certes,  mais  il  était  temps
qu’elle soit un peu de notre cô­
té ! »  Arnauld  Mercier  n’avait

donné  qu’une  séance  d’entraî­
nement, samedi matin, avant la
victoire de ce dimanche. « Je ne
le connaissais pas du tout, mais
il  sait  ce  qu’il  veut »,  poursuit
Melvin  Renquin.  « Il  a  aussi
trouvé les mots justes pour nous
rebooster, nous conscientiser et
nous obliger à nous remettre en
question.  Le  départ  de  Steve
était  inattendu  et  tout  est  allé

tellement  vite…  On  lui  repro­
chait d’être trop gentil ? Je pense
qu’il l’est dans la vie de tous les
jours et n’était donc pas capable
de  jouer un rôle et de devenir
subitement plus sévère dans la
peau d’un entraîneur principal.
Il  fut  longtemps  T2  et  donc
proche des joueurs, ce qui ren­
dait sa tâche encore moins évi­
dente ».  Le  retour  d’Arnauld
Mercier symbolise un nouveau
départ,  que  le  RFB  aurait  pu
prendre plus tôt dans la saison.
« J’avais été approché aux alen­

tours de  la  fin du mois de dé­
cembre, lorsque Dante Brogno a
fait un pas de côté pour des rai­
sons qui lui sont propres », com­
mente  le  coach  nordiste.  « Des
problèmes  de  santé  m’ont
d’abord poussé à décliner l’invi­
tation de David Larasacina et de
Georges­Louis  Bouchez.  Physi­
quement et moralement, je ne
me sentais pas à même de rele­
ver ce défi. Je vais mieux désor­
mais  et  je  suis  très  heureux
d’être  ici,  d’apporter  mon  en­
thousiasme,  mon  ambition  et
mon  professionnalisme  à  ce
club, qui en a besoin même s’il
est le No1 à Mons­Borinage ». Les
bons souvenirs sont nombreux.
« En 2011, le RBDB m’a ouvert
les  portes  du  foot  belge  et  ac­
cueilli  avec  beaucoup  de  cha­
leur  humaine,  d’affection.  À
l’époque,  avec  Luigi  Nasca,
Etienne  Hubert,  Alain  Battard
ou encore Geoffrey Brion, nous
étions  parvenus  à  réaliser
quelque chose d’intéressant, de
bâtir une belle équipe et obtenir
des résultats malgré des moyens
limités.  J’aime  la  Belgique,  sa
mentalité. Je sais où j’ai mis les
pieds et à quel point la marge de
progression est grande au RFB ».
Le foot pro d’ici 2025, avec Ar­
nauld Mercier à la barre ?

MAXIMILIEN WILGAUT

Le Français aurait déjà pu revenir en janvier. © Eric Ghislain

Courtisé par Seraing, Virton et.. le RFB, déjà, il y a quelques mois,
Arnauld Mercier est revenu à Boussu-Bois avec un statut différent,
mais avec la même volonté de structurer et professionnaliser un
club qu’il connaît comme sa poche. 

FOOTBALL – NATIONALE 1

Mercier, pas
du réchauffé

Deux ans après son éviction de Waasland-Beveren, alors dernier en
D1A, le Français est de retour dans le circuit. À un autre échelon. « Je
n’ai pas un ego surdimensionné pour attendre qu’un club de l’élite me
sollicite », poursuit-il. « Des contacts ont été noués cet hiver, notam-
ment avec Seraing où le président Mario Franchi me voulait, mais les
têtes pensantes de Metz ont eu leur mot à dire ». Le Valenciennois fut
également cité à Virton. « Exact, c’était même concret, mais le pré-
sident a finalement choisi Pablo Correa. Le destin a voulu que les
choses se passent de cette façon-là, que la proposition du RFB m’offre
aujourd’hui la possibilité de retrouver un terrain qui m’a terriblement
manqué et j’en suis véritablement heureux. Je suis « chez moi »,
certes à un voire deux échelons plus bas, mais à 25 minutes de mon
domicile et de ma famille et au sein d’un club qui ne demande qu’à se
structurer ». La licence pour la D1B est devenue obsolète, le top-4
n’étant quasiment plus atteignable. « Il y a une vraie volonté de tendre
vers le professionnalisme. Nous avancerons étape par étape, en peau-
finant le travail mis en place et en ayant la volonté de construire
quelque chose de solide pour 2022-23 ». Le maintien d’abord !

M.W.

« Le foot m’a manqué »
« Le RFB m’avait déjà

sollicité lors du départ de
Dante Brogno, mais j’avais
décliné pour des raisons

de santé »

ARNAULD MERCIER
Nouveau T1 des Francs Borains

Le comité hensitois n’a pas traîné
à prendre les mesures qui s’impo­
saient  suite  à  l’annonce  de  son
actuel entraîneur Jérémy Konars­
ki et son intention d’entamer un
tour du monde cet été. Les diri­
geants de l’US, incontestable lea­
der de P3B, ont en effet déjà trou­
vé  son  remplaçant,  en  la  per­
sonne  de  Michel  Derouck.  L’en­
traîneur  au  Futurosport  de
Mouscron,  dépourvu  d’équipe
première  depuis  son  départ  de

Wiers  en  janvier  2021,  connaît
bien  la Plaine communale puis­
qu’il  habitait  Hensies  avant  de
prendre  la direction d’Autreppe.
« �Les dirigeants sont de véritables
passionnés �», observe le Honnel­
lois  de  58  ans.  « �En  attestent
l’émancipation  de  son  école  de
jeunes,  les  résultats  de  son
équipe  première  ou  encore  la
construction future des nouvelles
infrastructures.  C’est  une  struc­
ture familiale où il fait bon vivre.
Le comité y fait régner un climat
serein  et  propice  au  développe­
ment du club. Habitant tout près,
j’assiste  régulièrement  aux
matches de  la P3. C’est dans  ce

contexte que les dirigeants m’ont
approché après l’annonce de leur
coach.  Sachant  que  Jérémy  ne
poursuivrait pas l’aventure pour
les raisons qu’on connaît, j’ai un
accepté de relever ce défi �».

« �Garder l’équipe »
Sauf  catastrophe,  c’est  en  P2B
que les Hensitois démarreront le
prochain exercice. Une série que
l’ex­T1 d’Hyon connaît bien pour
y avoir  joué  les  premiers  rôles
avec les Montois. « �Non, l’objectif
ne  sera  certainement  pas  de  se
contenter du maintien. Nous dis­
puterons  tous  les  matches  pour
les  gagner  avec  l’intention  de

continuer  à  faire  grandir  le
club �».
L’ancien joueur de Division 1 ne
compte  d’ailleurs  pas  métamor­
phoser  l’équipe.  « �Une  seule dé­
faite et deux nuls en 22 matches
de  championnat �:  les  garçons
sont clairement au­dessus du lot.
De ce que j’ai pu voir, Hensies a
dans ses rangs des joueurs large­
ment capables d’évoluer à l’éche­
lon supérieur, même si  la diffé­
rence de niveau entre la P3 et la
P2 est importante. Je ne compte
pas enregistrer 50 arrivées, mais
plutôt l’un ou l’autre renfort bien
ciblé �». 

T.M.

Derouck se remet en selle à Hensies
FOOTBALL - P3B

La P2, il connaît ! © B.L.

L’ancien coach de Wiers Mi­
chel Derouck succédera à
Jérémy Konarski la saison
prochaine.


